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TROIS MEDAILLES !
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es champion-
nats du Mon-
de juniors
sont l’une des
d e r n i è r e s
compétitions

créées par l’ITTF. «C’est l’avenir de notre sport
qui se joue là !» écrit Adham Sharara, le patron
du ping mondial dans l’édito figurant sur le pro-
gramme. N’est-ce pas le Chinois Ma Long qui
s’était imposé en 2004 à Kobé (Japon) ? Des huit
premières éditions, ceux qui suivent de près le
tennis de table français retiendront trois dates.
Acte 1 : en 2005, à Linz (Autriche), la médaille
de bronze obtenue en double mixte par Abdel-
Kader Salifou en association avec Elisabeta
Samara débloque le compteur français. Acte 2 :
la deuxième distinction vient de Palo Alto (USA)

Avec trois médailles, les juniors français s’installent à la
tête des poursuivants des Chinois et des Japonais à qui
ils ont réellement posé problème. Ils ont grillé la poli-
tesse à des nations comme Taipei ou Hong-Kong. Ces
distinctions honorent l’équipe toute entière (bronze),
Quentin Robinot en simple (bronze) et le double

Robinot/Gauzy (argent comme en 2010).
L’avenir appartient à ces quatre jeunes
pongistes pétris de talent…

L
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“ Le bronze par équipes ”
Jacques Mommessin, le coach à la casquette, a
été très sollicité tout au long de la semaine. Il
commente : «Le premier match contre Porto Rico
a été une bonne mise en bouche.
En quart de finale, ça a été une tout autre histoi-
re. Ce n’était pas les mêmes clients. Taipei ali-
gnait trois excellents joueurs. C’est la victoire de
Tristan (Flore) qui nous a mis sur de bons rails.
Face au n°1 adverse, il a sauvé deux balles de
match pour l’emporter. Comme les garçons
étaient à la peine, ils ont fait avec les moyens du
bord. Ils se sont bien battus pour remporter 3/0
une rencontre qui a été âprement disputée. La
première médaille était assurée.
Contre le Japon, en demi-finale, Tristan (Flore) a
eu un match un peu délicat contre Niwa, le futur
champion du Monde, bien qu’il ait été en posi-
tion de prendre le premier set. Simon (Gauzy)
nous a remis dans la partie en faisant un match
de très haut niveau sur Yoshimura, le demi-fina-
liste du simple. Contre le défenseur japonais,
Quentin (Robinot) n’a pas pu trouver le bon ryth-
me ni la bonne tactique. Derrière, le choc Simon
(Gauzy)/Niwa a été un match exemplaire qui
s’est terminé par la victoire du Japonais (13/11)
au septième set ! On est donc passé très près
d’une égalisation à 2/2.»

“ L’argent du double
Robinot/Gauzy ”

«C’est un remake de l’année dernière en terme
de résultat puisqu’on remporte à nouveau
l’argent» rappelle Jacques Mommessin. Mais que
ce fut dur en quart de finale quand le piège de
Taipei a failli se refermer sur le duo tricolore.
Hung Tzu-hsiang et Lee Chia-sheng eurent trois

V O L S K W A G E N  À  M A N A M A  ( B A H R E Ï N )  

La médaille
de bronze
pour
les Bleuets.
Quatre joueurs
talentueux
et animés
d’un excellent
esprit.
De gauche
à droite :
Simon Gauzy,
Quentin
Robinot,
Romain Lorentz
et Tristan Flore.

avec le bronze gagné par l’équipe – Abdel-Kader
Salifou, Vincent Baubet, Thomas Le Breton,
Simon Gauzy – drivée par Stéphane Hucliez.
Acte 3 : l’an dernier, enfin, à Bratislava
(Slovaquie), Quentin Robinot/Simon Gauzy arra-
chent la médaille d’argent, la seule des 28
médailles attribuées qui ne soit pas allée en
Asie !
Sur la spirale des championnats d’Europe jeunes
de Kazan où ils avaient tout raflé et des
Internationaux de Suède où ils ont confirmé à
leur staff technique que le travail de préparation
allait dans le bon sens, les Bleuets ont, en plus
d’avoir produit un jeu de qualité, remporté trois
médailles. Autant en cette seule édition qu’au
cours des huit années précédentes réunies !
Faisons le résumé de ces trois parcours qui ont
été primés.

Jacques Mommessin enchaîne : «En finale, on est
en droit de penser que si on prend le troisième
set – on a eu deux balles de set – on aurait pu
espérer autre chose que la défaite. Les garçons
n’ont malgré tout pas lâché puisque les deux sets
suivants se sont joués à 9 et 10.»

Quentin Robinot et Simon Gauzy
médaillés d’argent comme l’année dernière.

balles de match au sixième set ! A la manche
décisive, ils firent encore la course en tête et
menèrent 9/6. C’est alors que les Bleuets alignè-
rent cinq points gagnants pour l’emporter devant
des Asiatiques médusés. Alors que dans les
minutes qui suivirent, dans la salle de restaura-
tion, le clan français congratulait ses héros, le
coach adverse resta plus d’un quart d’heure,
prostré, la tête dans les mains. Il se passa même
de repas !
Moins problématique fut la demi-finale, Quentin
et Simon dominant à la régulière (4/2) la paire
chinoise Lin Gaoyuan/Wu Jiaji.
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Ils sont les travailleurs de l’ombre.
Trois membres de la délégation sont
là pour accompagner au mieux les
athlètes jusqu’à leur entrée dans l’aire
de jeu. Franck Métais, 40 ans, est pré-
parateur physique. «J’ai un rôle de
prévention, c’est-à-dire que je dois
tout faire pour que le joueur arrive en
pleine possession de ses moyens. De
plus, il faut faire en sorte que le
joueur termine de longues compéti-
tions sans être à la ramasse.» Depuis
11 ans à l’Insep, il connaît très bien
les pongistes qu’il accompagne au
quotidien, tout comme Mikaël Simon.
Perfectionniste, il a concocté à la demande de
Michel Blondel, des séries d’exercices qui
collent au plus près aux exigences du tennis
de table.
Responsable du service de médecine du sport
au CHR d’Orléans, le Dr Virgile Amiot, 36
ans, transfuge de la Fédération de base-ball, a
succédé à Thierry Charland. Il est le médecin
de la FFTT, des équipes de France. Il assure le
suivi médical des pongistes de haut niveau. Il
constate : «Le sportif a une bonne conscience
de son corps. En fait, il prend soin de son outil
de travail.»

Après avoir suivi les footballeurs de Nancy
pendant quelques saisons, Mathieu Stef, 33
ans, s’est orienté vers le tennis de table. Il
connaît très bien le groupe des juniors pour
l’avoir suivi à plusieurs championnats d’Euro-
pe. «Les pathologies les plus récurrentes chez
le pongiste se manifestent au niveau du dos et
de l’épaule» explique-t-il. 
Ces intervenants sont un précieux appui pour
le staff technique qui encadre les juniors :
Michel Blondel, Jacques Mommessin, Jean-
Claude Decret, Charles Bourget et Jean-René
Mounié.

Les techniciens français sont répertoriés
dans des catégories bien identifiées. Michel
Gadal, le Directeur technique national,
tout en haut de la pyramide, veille au bon
fonctionnement d’une structure verticale
qui comprend des entraîneurs nationaux,
des CTR, des CTD et des entraîneurs de
club. Jean-René Mounié, ancien salarié à
Levallois, a choisi de sortir du moule fédé-
ral pour voler de ses propres ailes. Aujour-
d’hui, le Marseillais passe le plus clair de
son temps au service de la Fédération du
Brésil dans le cadre de la préparation des
JO de Londres 2012. A la demande de
Jean-Philippe Gatien, il a rejoint le Team
Cornilleau pour une fonction de consultant
compétition. Autre corde à son arc, il anime des stages privés en France et à l’étranger. A
Manama, il fait partie du groupe de coachs qui conseillent les juniors garçons en individuels et
en doubles. Jean-René Mounié, technicien reconnu par ses pairs, n’est pas près de pointer au
Pôle emploi. Ce travailleur indépendant annonce avoir passé cette année dans le cadre de ses
activités 240 journées soit à l’Insep soit à l’étranger.

JEAN-RENÉ MOUNIÉ, LE «PIGISTE» DU PING

HEUREUX ORGANISATEURS
«Faites. Accueillez au mieux les 37 délé-
gations qui nous rendent visite. Donnez-
leur une bonne image de notre pays. On
s’occupe du reste !» C’est en gros le mes-
sage qu’avait donné le Gouvernement
aux responsables de la Fédération du
Bahreïn. Ce que nous a confirmé le
directeur de l’épreuve
Eyad Hamza. Dans un
pays où foisonnent les
banques pour canali-
ser l’argent qui ruissel-
le des puits de pétrole
des pays voisins, une
organisation sportive
ne bute pas sur des
problèmes d’argent.
Organisation parfaite
menée par une fédé-
ration qui ne compte
que 450 adhérents. Le
plus grand nombre d’entre eux évolue
dans le championnat local ou national,
l’élite participe au championnat du Golfe
(six pays) et à des compétitions regrou-
pant les 18 Pays arabes. Cerise sur le
gâteau : pour récompenser son engage-
ment, pour l’encourager à poursuivre son
effort auprès des jeunes, le Roi a tout
simplement offert à la Fédération la très
belle salle qui a accueilli les champion-
nats de Monde juniors !

SIMON GAUZY ÉGAL À LUI-MÊME
«C’est une très belle semaine puisque je
repars avec deux médailles. En double,
on s’en est très bien sortis en quart en
sauvant deux balles de match ! En demi-
finale, on bat une paire chinoise 4/2.
D’une manière générale, je suis très
content de mon niveau de jeu. Ce mois-
ci, j’ai battu deux des demi-finalistes :
Quentin à l’open de Suède et le Japonais
en par équipes. J’ai été battu 13/11 à la
belle par Niwa, le champion du Monde,
et 4/1 par le Chinois qui a été très fort.
Ça m’encourage pour la suite. Mainte-
nant, on est sûrs qu’on peut rivaliser avec
les Asiatiques.»

Eyad Hamza

En exergue de la cérémonie protocolaire
empreinte d’une grande solennité avec la
présence du Prince et d’Adham Sharara,
Simon a eu la surprise d’être appelé pour
recevoir le challenge du Fair-play attribué

par un jury de l’ITTF. C’est au son de la fan-
fare de la Garde royale sur la musique du

film «Le pont de la rivière Kwaï» que Simon,
accompagné d’une joueuse indienne, est allé

recevoir sa récompense.

“ Le bronze 
de Quentin Robinot ”

L’avis du coach : «Quentin a eu sur son parcours
deux matchs sur des Européens dont l’Anglais
Liam Pitchford (4/1). Dans une épreuve comme
celle-ci, il n’y a pas de parties faciles. Il faut une
grande concentration. Quentin a balayé d’une
manière incroyable (4/0) le Coréen. La demi-
finale a été d’un très haut niveau. En faisant qua-
siment jeu égal avec le° 26 mondial Koki Niwa,
Quentin a démontré qu’on est dans cette catégo-
rie d’âge aux côtés des Chinois et des Japonais.»

Michel Gadal , DTN, n’a pas manqué un instant
du parcours des Bleuets en simple et en doubles.
Quand la compétition faisait relâche pour les
Français, on le voyait davantage dans son rôle de
Directeur général des championnats du Monde
2013, prenant contact avec des membres de
l’ITTF, devisant avec des responsables de délé-
gations étrangères. Homme réservé, Michel
Gadal ne le disait pas. Mais on peut deviner que
lorsqu’il voyait les jeunes Français faire jeu égal
avec les Chinois et les Japonais, il devait penser
en son for intérieur qu’il avait pris une bonne
décision en juillet 2002 quand il avait décrété la
mobilisation générale des techniciens autour du
projet Groupe France détection. Les médaillés de

ils y vont, totalement décomplexés, pour livrer
bataille. Maintenant qu’ils dominent l’Europe, ils
se fixent de nouveaux challenges. Les voici qui se
positionnent parmi les ténors mondiaux. Michel
Gadal fait remarquer : «Le niveau d’ensemble a
été excellent. Certes, il y a une coupure entre les
quinze ou seize meilleurs et les autres. La qualité
des matchs a été remarquable. C’était d’un
niveau supérieur à celui des championnats
d’Europe seniors de Pologne. Cette génération de
jeunes va perturber ce que j’appelle le ronronne-
ment mondial. Je suis persuadé que dans cinq ou
dix ans, on ne verra plus quatre Chinois sur le
même podium. Nos jeunes ne sont pas
aujourd’hui dans l’objectif de battre les Chinois
régulièrement mais au moins ponctuellement.»
Le Directeur technique national pense que les
quatre «Bahreiniens» sont de grands profession-
nels, qu’ils sont des exemples pour les plus
jeunes, qu’ils prennent en compte tout ce qui est
nécessaire pour emprunter la route du haut
niveau. A Manama, Quentin Robinot et Romain
Lorentz ont disputé leur dernière compétition
chez les jeunes. On se bousculera pour prendre
ces places puisque la France compte sept juniors
parmi les douze meilleurs Européens et trois
cadets dans les six. Cette abondance de joueurs
talentueux fait dire à Michel Gadal : «Nous allons
avoir en France en interne une compétition plus
dure qu’avec les autres nations d’Europe !»
Ancien international, président de la FFTT,
Jacques Hélaine se montrait plus que satisfait de
ce bilan : «J’ai été très surpris par la qualité des
joueurs et en particulier des Français qui se rap-
prochent des Asiatiques. L’équipe de France se
trouve sur une pente ascendante avec Adrien
Mattenet devant et ces jeunes qui arrivent. D’ici
deux ou trois ans, peut-être même avant les
championnats du Monde 2013, l’équipe de
France fera partie des quatre meilleures équipes
au monde.»

Jean-Paul SIMON

EN AMONT DE LA TABLE
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Franck Métais, Mathieu Stef et Virgile Amiot

LES TROIS MÉDAILLES DE QUENTIN ROBINOT
Pour avoir eu une balle de match face au Japonais Koki Niwa (n°26 mondial) en demi-finale,
Quentin Robinot est passé tout près d’un grand exploit. L’Istréen fait le bilan de sa semaine :
«On a toujours des regrets quand on perd un match. J’ai quand même fait un super match
contre Niwa. C’est la première fois que je l’ai autant accroché parce que j’ai respecté la tac-
tique qu’on avait mise en place… Ceci montre que tout peut se passer dans le ping. Au début
de la compétition, je ne mettais pas un pied devant l’autre. Après avoir fait un parcours quasi-
catastrophique par équipes, j’ai réussi à me refaire la cerise pour bien m’exprimer dans l’aire
de jeu. J’ai retrouvé la joie de jouer en faisant des choses simples et des choses plus compli-
quées par la suite. J’ai pu élever mon niveau de jeu pour rivaliser à la fin avec les meilleurs au
classement mondial. Pour l’instant, je suis un bon junior ; il va falloir qu’un jour je sois un bon
senior. Il y a encore beaucoup de chemin à faire. J’en suis capable car j’ai confiance en moi.»

bronze par équipes à Manama sont la première
vague de ce plan initié il y a près de dix ans.
Timorés, les jeunes Français faisaient précédem-
ment de la sélection une fin en soi. Maintenant,

Laura Gasnier : «Même si j’ai passé un tour de
plus que l’an dernier, je suis très déçue. Je voulais
faire mieux que les seizièmes de finale. Je me suis
rendu compte de mes lacunes, c’est le physique
qui me manque.»

Tristan Flore : «Mon bilan personnel est positif.
Jacques Mommessin m’a fait confiance dans le
par équipes. J’ai battu le n°1 de Taipei. Je me suis
donc assez bien débrouillé même si je me suis
fait éclater par Koki Niwa en demi-finale face au
Japon. En simples, j’ai fait les deux premiers tours
avec sérieux. Dans le match que je perds 4/0
contre Maharu Yoshimura, je pense avoir eu des
occasions pour être au moins à 2/2.»

Romain Lorentz : «A mon arrivée ici, je souffrais
du dos. Comme Mathieu Stef, le kiné, a fait du
bon boulot, j’ai pu défendre mes chances à fond
en simple où j’étais tête de série. Après avoir
passé les deux premiers tours sans être en danger,
j’étais content d’aller défier le Chinois Zheng
Peifeng. J’étais bien parti puisque j’ai mené 2 sets
à 0. Au milieu du troisième set, je n’ai pas très
bien servi deux fois et il a changé son service, ce
qui m’a gêné pendant un set et demi. J’ai eu trois
balles de set pour mener 3 à 2, ce qui aurait pu
faire basculer le match en ma faveur. J’estime
avoir fait le maximum et n’avoir rien à me repro-
cher.»

Romain Lorentz et Jean-René Mounier
mise en place d’une stratégie.
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Romain Lorentz
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PAR ÉQUIPES

JUNIORS GARÇONS

Huitièmes de finale
France b. Porto-Rico 3/0
Simon Gauzy b. Brian Afanador 4.
3.5 / Quentin Robinot b. Daniel
Gonzalez 4.13.9 / Tristan Flore b.
Richard Pietri 8.3.7

Quarts de finale
Chine b. Belgique 3/0 / Inde b.
Corée du Sud 3/2 / Japon b. Russie
3/0

France b. Taïwan 3/1
Tristan Flore b. Hung Tzu-Hsiang
4.-10.-9.8.10 / Simon Gauzy b. Lee
Chia-Sheng -7.12.-9.6.7 / Quentin
Robinot b. Hsu Chia-Liang 6.-7.6.
-7.7

Demi-finales Chine b. Inde 3/0

Japon b. France 3/1
Simon Gauzy b. Maharu Yoshimura
9.5.6 / Koki Niwa b. Tristan Flore
11.2.8 / Yuto Muramatsu b.

Quentin Robinot 5.6.8 / Koki Niwa
b. Simon Gauzy 7.19.-10.-5.11

Finale
Chine b. Japon 3/1

Classement final
1. Chine, 2. Japon, 3. France, Inde,
5. Tapeï, 6. Corée du Sud, 7.
Belgique, 8. Russie, 9. Allemagne,
10. Angleterre, 11. Hongrie, 12.
Egypte, 13. Suède, 14. Hong-Kong,
15. Porto-Rico, 16. Argentine, 17.
Canada, 18. Bahreïn, 19. Tunisie,
20. Australie

JUNIORS FILLES

Quarts de finale
Chine b. Suède 3/0 / Hong-Kong b.
Roumanie 3/1 / Taïwan b. Corée du
Sud 3/1 / Japon b. Allemagne 3/0

Demi-finales
Chine b. Hong-Kong 3/0 / Japon b.
Taïwan 3/0

Finale
Chine b. Japon 3/0

Classement final
1. Chine, 2. Japon, 3. Hong-Kong,
Taïwan, 5. Roumanie, 6. Allema-
gne, 7. Corée du Sud, 8. Suède, 9.
USA, 10. Egypte, 11. Russie, 12.
Inde, 13. Croatie, 14. Thaïlande,
15. Péru, 16. Porto-Rico, 17.
Australie, 18. Afrique du Sud, 19.
Algérie, 20. Tahiti

INDIVIDUELS

JUNIORS GARÇONS

32e de finale
Romain Lorentz b. Kiryl Barabanov
(Blr) 4.8.5.10 / Quentin Robinot b.
Philipp Kuimov (Rus) 6.9.-6.9.10 /
Tristan Flore b. Louis Wong (Can)
5.6.5.7 / Simon Gauzy b. Sean
Cullen (Eng) 7.5.5.7

Seizièmes de finale
Romain Lorentz b. Qiu Dang (Ger)
9.8.-8.5.9 / Quentin Robinot b.
Jakub Dyjas (Pol) 6.7.6.3 / Tristan
Flore b. Julien Indeherberg (Bel)
6.8.5.-6.8 / Simon Gauzy b. Hsu
Chia-Liang (Tpe) 4.7.4.4

Huitièmes de finale
Zheng Peifeng b. Romain Lorentz
-7.-10.5.1.13.8 / Quentin Robinot
b. Kim Dong Hyun (Kor) 3.2.5.6 /
Maharu Yoshimura (Jpn) b. Tristan

D É C E M B R E  2 0 1 1

In t e r n a t i o n a l I n t e r n a t i o n a l

Flore 8.9.7.11 / Simon Gauzy b.
Cédric Nuytinck (Bel) 6.6.8.9 

Quarts de finale
Quentin Robinot b. Liam Pitchford

(Eng) 3.-6.9.8.7 / Lin Gaoyuan
(Chn) b. Simon Gauzy -9.9.5.9.9

Demi-finales Koki Niwa (Jpn) b.
Quentin Robinot -12.-13.7.10.-13.
11.9 / Lin Gaoyuan b. Maharu
Yoshimura 11.2.8.-8.-4.-3.7

Finale Koki Niwa b. Lin Gaoyuan
-3.6.-7.8.11.9

JUNIORS FILLES

32e de finale
Laura Gasnier b. Anna Rossikhina
(Rus) 10.-6.4.7.6

Seizièmes de finale
Lily Zhang (USA) b. Laura Gasnier
7.8.7.-8.5

Demi-finales
Chen Meng (Chn) b. Gu Yuting
(Chn) 7.-11.5.5.7 / Zhu Yuling
(Chn) b. Gu Ruochen (Chn) -8.5.5.
8.3

Finale Chen Meng b. Zhu Yuling
6.3.7.-4.-5.4

La Chine a remporté six médailles d’or sur sept ! Mais le Japonais
Koki Niwa, n°26 mondial, leur a ravi la plus précieuse.  

La Chinoise Chen Meng va monter sur la plus haute marche
d’un podium qu’elle partage avec trois autres compatriotes !

DOUBLES JUNIORS GARÇONS

Seizièmes de finale
Flore/Lorentz b. Ahlander/
Fredriksson (Swe) 5.1.2 / Gauzy/
Robinot b. Bajger/Reitspies (Cze) 9.
-6.8.4

Huitièmes de finale
Flore/Lorentz b. Chiu/Hung (Hkg)
9-9.4.5 / Gauzy/Robinot b.
Hung/Mak (Hkg) 7.7.6

Quarts de finale
Song/Zheng (Chn) b. Flore/Lorentz
-7.10.8.5.8 / Gauzy/Robinot b.
Hung/Lee (Tpe) 14.-11.-4.15.-8.10.
10

Demi-finales
Song/Zheng (Chn) b. Niwa/
Yoshimura (Jpn) 3.6.8.8 / Gauzy/
Robinot b. Lin/Wu (Chn) -8.11.4.8.
-3.14

Finale 
Song/Zheng (Chn) b. Gauzy/
Robinot 9.-9.10.5.10

DOUBLES JUNIORS FILLES

Demi-finales
Gu R./Zhu (Chn) b. Ciobanu/Szocs
(Rou) 6.7.5.-6.5 / Chen M./Gu
Y.(Chn) b. Chen S.Y./Cheng (Tpe)
12.5.6.9

Finale Chen M./Gu Y.(Chn) b. Gu
R./Zhu (Chn) 3.-8.11.-4.-10.6.7

DOUBLES MIXTES

32e de finale
Indeherberg/Gasnier (Bel/Fra) b.
Fredriksson/Bergstrom (Swe) -10.
-10.4.5.10

Seizièmes de finale
Song/Chen (Chn) b. Indeherberg/
Gasnier (Bel/Fra) 6.3.3

Demi-finales
Zheng/Gu (Chn) b. Lin/Zhu (Chn)
9.-7.-5.7.7.-8.4 / Song/Chen (Chn)
b. Wu/Gu (Chn)10.3.11.5

Finale Song/Chen (Chn) b. Zheng/
Gu (Chn) -7.7.7.7.-8.9
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